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Psaltérion, chemin de paix 

 

 

PR É F A C E 

 

Dans le sillage du recueil  « Cithare, chemin de paix », et notamment de sa préface que je recommande au lecteur, je ne vois pas de nouvelles 
précisions historiques ou techniques à apporter à mes interprètes… Et même, je me demande quelles pensées plus profondes ou plus intenses je 
pourrais bien avoir à leur partager. 

Je me tourne donc à nouveau vers le Chant du secret, dont le texte fait l’éloge de la pacifique colombe, de l’expérience désertique, du Jardin 
de Prière et du Prince Enfant : poème qui, à mon sens, mérite bien une fois encore les honneurs d’une préface… Et j’adresse aux psaltéristes qui se 
disposent à parcourir la seconde tranche de cet itinéraire musical, une petite dédicace d’encouragement : 

Que le Seigneur conduise vos pas 
au chemin de la paix ! 

   

      L’auteure  
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Le Chant du secret 
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Au bout des doigts , court la musique : 
calme  rivière ensoleillée, 
brise qui passe et fait vibrer … 
Je l’offre à qui veut l’écouter, 
mais toi dis-leur, ô ma cithare , 
bien plus que je ne peux compter. 
 
Du bout des doigts, jaillit la vie : 
coule la source transparente  
jusqu’à la mer de Galilée… 
Il me suffit de regarder, 
mais toi dis-leur, ô ma cithare, 
que tout est don du Créateur. 
 
Du bout des doigts, surgit un cri : 
c’est le désert qui nous saisit, 
ou le jardin des trois prières … 
Il me suffit de l’écouter, 
mais que ta plainte, ô ma cithare, 
parle pour tous les cœurs  amers. 

 
 

Au bout des doigts, danse la joie : 
de Notre Dame après la croix, 
d’un carillon dans le ciel clair… 
Il me suffit de la donner, 
mais toi dis-leur, ô ma cithare, 
de ne jamais désespérer. 
 
Du bout des doigts, coule la paix : 
de la colombe aux ailes argent, 
ou à Noël d’un prince-enfant … 
Il me tarde de la goûter, 
mais offre-leur, ô ma cithare, 
tes harmonies d’éternité . 
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Le bout des doigts dit son secret : 
évangile  de perles et d’or, 
si grand que je le chanterai … 
Et toi caresse , ô ma cithare, 
les cœurs assoiffés de tendresse  
et d’un amour plus doux  encor. 

 
Maguy Gérentet   

 


